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Mise en protection de Ramatuel le 
Devoir d'assistance 
à paysage en danger 
Programme pyro-pastoral 
L ' en v ironnement  fore s t ier  de 
Ramatuelle est à l ' image du village : 
une oas i s  de beauté s ur l e  l i ttoral 
méditerranéen. Sans valeur forestière 
négociable, ce mi l ieu naturel a par 
contre une valeur paysagère considé­
rable pour les résidents comme pour 
les  v i s iteurs . Il y recèle  auss i  des 
r ichesses écologiques ,  comme ces 
îlots de châtaigniers à fruit, véritable 
mémoire d 'une ruralité métamorpho­
sée et acc l i matation probablement 
unique si près de la mer. 
Mais  au fi l des ans ,  ce superbe 
tableau s 'est transformé en poudrière à 
même de s 'autodétruire. Et à étudier la 
carte des sinistres qui ces dernières 
années ont ravagé les forêts côtières 
non encore construites de Hyères à 
Fréjus, on comprend mieux l ' angoisse 
des élus et responsables locaux face à 
cette destruction fort possible. Car si 
le pire n 'est pas sûr, un sinistre majeur 
est fortement probable. 
Etat de non 
assistance 
Certe s ,  l ' e n v i ronnement  de 
Ramatuelle est  "protégé" par de nom­
breux pare-feu installés et gérés par le 
S . I . V . D . M .  du pays des  Maures .  
Certes, l a  baie de  Saint-Tropez toute 
proche est une aire d 'écopage idéale 
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pour les Canadairs. Mais ni les équi­
pements préventifs, ni  les forces de 
lutte n 'offrent de garanties suffisantes 
en cas d ' incendie, compte-tenu des 
nombreuses maisons à protéger de 
part et d'autre du massif. S 'y trouve 
aussi un stratégique radiophare de gui­
dage du trafic maritime et aérien. 
La sécurité des personnes d'abord. 
Celle des biens ensuite .  Quant à la  
préservation du paysage et  du patri­
moine naturel ,  tout dépendra de la  
force du vent et de la gravité de l a  
situation ce  jour l à  sur les autres fronts 
méditerranéens. 
Et jusqu 'à présent, sauf à envisager 
des opérations financièrement très 
coûteuses, il n 'y avait qu'une solution, 
par défaut : espérer quand tout va bien 
et subir le jour où on est dépassé par 
l e s  "é léments" .  P u i s  engager l e s  
moyens nécessaires pour aider l a  natu­
re à reconstituer à l ' identique un capi­
tal écologique et paysager qui ,  une 
fois incendié, reste toutefois indispo­
nible pour une génération, au moins. 
Devoir 
d ' intervention 
Aujourd 'hui, après trois ans d'expé­
rimentation, nous sommes à même de 
proposer une alternative. Grâce à des 
techniques douces et peu onéreuses, 
utilisées comme un art et une science, 
il est possible en deux à trois ans de 
désamorcer cette bombe à retardement 
et d 'aider cet espace naturel à retrou­
ver ses capacités immunitaires d'auto-
défense. 
Grâce au petit feu d ' hiver et à un 
troupeau de vaches savoyardes en 
transhumance, qui l ' un et l ' autre vont 
consommer son combustible dange­
reux, le milieu forestier sera à même 
d ' affronter sere inement l ' agression 
d'un incendie et de redonner au paysa­
ge un éclat satisfaisant dès le prin­
temps suivant.  Pour un coût global 
prévisionnel sur 5 ans, en investisse­
ment  et  fonct ionnement ,  de 
7 500 F/ha, soit 1 500 F/ha/an. 
Obligation de 
résultat 
Jusqu 'à  ce jour, la prévention des 
incendies et  donc la protection des 
paysages méditerranéens sensibles a 
été envisagée ou s 'est opérée selon 
une obligation de moyens : pare-feu, 
points d'eau, pistes. Pour l 'exception­
nel s i te paysager et architectural de 
Ramatuel l e ,  la Commune et l e  
S .LV.D.M. souhaitent travailler selon 
une obligation de résultat. 
Et le premier objectif est de ne pas 
attendre. Pour ne point prendre le 
risque collectif de rater un rendez­
vous peut-être fatal et irréversible, un 
jour chaud, sec et venté d'un été pro­
chain. Cette indispensable anticipation 
selon le principe de précaution est cer­
tainement le facteur de réussite le plus 
délicat, puisque par essence ce pro­
gramme ne peut s 'appuyer ni sur un 
paysage torturé, ni donc sur l 'émotion 
engendrée. 
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Reproductibil ité 
De par sa structure et sa topographie, l 'écosystème de 
Ramatuelle se prête particulièrement bien à cette thérapie 
douce de résorpt ion du combustible .  C ' est un champ 
d ' intervention idéal et hautement symbolique pour engager 
et asseoir une politique active et ambitieuse de conservation 
et de bonification d 'un patrimoine paysager et écologique 
sérieusement menacé et qu'aucune réglementation ne pour­
ra protéger du feu estival en libre divagation. Seule une ges­
tion annuelle de la ressource énergétique peut permettre une 
sorte de "classement contre l ' incendie", avec des garanties 
de succès. 
Et au de là  du péri mètre i m médiat  du v i l l age de 
Ramatuelle, c 'est toute la presqu'île de Saint-Tropez qui 
pourra être concernée par cette recherche de qualité et 
d 'efficacité. Car à partir du savoir-faire acquis, d 'une solide 
base pastorale et d'une première intégration sociologique, i l  
sera possible d'élargir cette gestion vers Gassin au Nord et 
jusqu ' au domaine du Conservatoire du littoral au sud. Et 
après avoir raisonnablement sécurisé ce massif, il sera éga­
Iement possible d 'engager des opérations plus classiques 
comme un enrichissement en pin pignon ou la réalisation 
d'un sentier botanique. 
L 'enjeu concerne aussi d 'autres sites remarquables en 
Europe comme le cirque de Bavella et les calanques de 
Piana en Corse, les parcs portugais de la Serra d'Estrela, de 
Sao Mamede et, dans une certaine mesure, l '  Arrabida où 
s 'engage une réflexion sur les mêmes bases. Le potentiel de 
reproductibilité conceptuelle, mais également technique et 
économique, quasi certain de la gestion pyro-pastorale du 
site de Ramatuelle nous a conduit à concevoir et à proposer 
ce programme comme une action phare en Méditerranée, 
à même de contrarier la fatalité qui s 'est abattue dans des 
lieux prestigieux comme Sainte-Victoire, les Calanques de 
Marseille ou encore les Alpilles. 
Partenariat 
Ce programme sera conduit par le S.I.V.O.M. du pays 
des Maures et du golfe de Saint-Tropez en synergie avec 
p l us ieurs  parte naires opérati onne l s .  La Mairie  et la 
Commission communale feu de forêt de Ramatuelle 
assureront le suivi relationnel avec la population et apporte­
ront leur concours pratique. Le G.I.E. Alpages et forêt sera 
l 'opérateur pastoral. La gestion du feu et la coordination 
générale se fera avec l ' association Espaces méditerra­
néens qui a reçu le Label de la Fondation de France pour 
son action en Europe du sud en faveur de la "Maîtrise du 
feu" comme outil du génie écologique. Enfin, pour disposer 
de références indiscutables, nous lui avons adjoint un pro­
gramme de recherche avec l 'Institut national de recherche 
agronomique d'A vignon dont les résultats alimenteront la 
réflexion d 'un Comité d'évaluation à réunir chaque année, 
à l 'entrée de l 'été. 
Dans le même espoir et parallèlement à une indispensable 
campagne d' information de la population résidante et des 
visiteurs de passage, un volet "communication" est intégré à 
cette action pour accélérer le rayon-
nement du savoir-faire acquis. F. B. 
P A Y S A G E  
Photo 1 : Ramatuelle au cœur de la presqu'île de Saint 
Tropez. 
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Photo 2 : La vache et la torche d'allumage : les deux 
outi ls pour purger les forêts de Ramatuelle de leurs 
combustibles superflus. 
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